es-Souahatts.

~
51 m’elit eéte permis d’dlire
Entre les_dons brillans des Dieux
L’ar

gent, nil'or n'auroient pu me feduire;

Mais tant de gens en ont, qui fontfi mal-
heureux !

Et puis, Defprit tout feul, fouvent ne'ft;
qu’un délire ,

Et




]

Ft le fage doit choifit mienX.

J’aurcis dit 2ux maitres des cienx ¢

sy Dieux puiffans, }fﬁr qui tout refpire
De vos rares bienfaits, des vos donspres

cieux ;

Voici les fenls que je defire ¢

Un cceur fenfible et genéreux,
Un ami pour me rendre heureux,

Et

bon fens pour

conduijre.**

P\eyrnv
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